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				Cette page n’a pas encore été corrigée
autant que possible la nature physique au profit de la nature
intellectuelle, il a pensé que l’enveloppe du Dieu toute intelligence 
ne devait ressembler en rien à celle des faibles mortels ;
pour la rendre plus élégante, pour la spiritualiser, il a substitué 
la rondeur aux muscles, c’est-à-dire la maladie à la
force et à la virilité. Le corps a perdu la vigueur, et la tête
est sans caractère, l’Apollon du Belvéder n’est qu’un lymphatique.


ANNIBAL.

Ah çà ! mais les dévots de l’art antique vous brûleront ;
vous êtes hérétique, et nos coquettes du jour vous intenteront 
un procès, car elles ne négligent pas certains procédés
qui ajoutent à leurs charmes.


ORTHEZ.

Elles veulent fixer la beauté, et elles ne font que la détruire.


ANNIBAL.

Il en est peu de votre avis.


ORTHEZ.

Je le sais, il y a plus de fous que de sages. Quand une
coquette a couvert ses joues de fard, quand elle a enduit son
front d’une triple couche de blanc, quand elle a tracé deux
lignes symétriques, comme des avenues de parc, en guise de
sourcils, elle croit avoir embelli la nature ; idiote, elle l’a défigurée ; 
l’immobilité a remplacé le mouvement, la vie a fait
place à la mort. Adieu les pâleurs et les rougeurs subites, et
tous ces inimitables accidents de la coloration humaine, effets
fugitifs que l’œil suit avec éblouissement, et que le pinceau
est inhabile à reproduire.


LE PRÉSIDENT.

Si j’avais embrassé la carrière des arts, j’aurais voulu
penser comme vous.
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